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sibles, soit la condition assise, en contrôle postural simple et en
contrôle postural complexe (genoux en valgus et sur une mousse).
La parole était manipulée selon trois conditions, soit une condition
sans parole, avec une phrase simple et avec une phrase complexe
(prononcer un vire-langue).
Résultats La tâche de parole complexe a augmenté la vitesse
moyenne et maximale de déplacement du centre de pression dans
les axes antéropostérieur et médio-latéral. Toutefois, la perturba-
tion du contrôle postural n’a eu aucun effet significatif sur le temps
de récitation, le pourcentage d’erreurs de segment ou d’erreurs
temporelles.
Discussion/conclusion En double tâche chez de jeunes adultes en
santé, le contrôle postural semble davantage affecté que la parole.
Les résultats seront discutés en fonction des approches visant à
améliorer le contrôle postural pour les personnes avec la paralysie
cérébrale.
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Introduction Le contrôle postural en station debout est géné-
ralement évalué par l’observation du déplacement du centre de
pression. Il existe cependant un manque de standardisation quant
au nombre d’essais à effectuer. Ce présent projet vise à proposer un
nombre d’essais à effectuer lors de l’évaluation du contrôle postural
en condition de simple et double tâche.
Matériel et méthode Trente jeunes adultes ont été divisés en
deux groupes égaux : simple tâche (22,4 ± 3,00 ans) et double tâche
(21,2 ± 1,26 ans). Chaque participant devait se tenir debout sur une
plateforme de force avec les pieds collés, les bras le long du corps et
les yeux fixés vers l’avant pendant 20 essais de 60 secondes. De plus,
le groupe de double tâche devaient effectuer une tâche cognitive
continue et silencieuse durant les essais. La fiabilité de différentes
variables du centre de pression (air d’oscillation, vitesse moyenne,
écart-type et sample entropy) a par la suite été calculée à l’aide
du coefficient de corrélation intra-classe (CCI[2,k]). Les CCI ont été
calculés en ajoutant un essai à la fois jusqu’à ce qu’une valeur de
0,900 soit obtenue pour deux essais consécutifs.
Résultats Les résultats suggèrent que la quantité d’essais néces-
saire pour obtenir deux CCI consécutifs de 0,900 varie entre trois
et sept pour le groupe de simple tâche et entre cinq et neuf pour
le groupe de double tâche selon la variable observée.
Conclusion Cette étude permet de donner un référentiel quant
au nombre d’essais à effectuer avec un protocole similaire.
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Introduction La perte de la sensibilité cutanée plantaire asso-
ciée au vieillissement et au diabète chronique pourrait être en lien
avec les réactions posturales induites par la vibration cutanée plan-
taire (RP-CVP). Des outils de mesures biomécaniques adaptés et
accessibles devraient être mis en place pour analyser les RP-VCP.
L’objectif consiste à tester la fiabilité et la précision des mesures
prises par une plateforme vibratoire portative (portVIBplate) chez
une population adulte et vieillissante saine ainsi qu’une population
vieillissante atteinte du diabète de type II.
Matériel et méthode Vingt jeunes adultes sains (18—30 ans) et
40 personnes âgées (> 65 ans ; sains : n = 20, diabétiques : n = 20)
ont été recrutés pour une session de 90 min incluant un test de sen-
sibilité cutanée plantaire et un test de contrôle postural (3 essais
de 30 s en bipodal, yeux fermés) sur la portVIBplate, placée sur
une plateforme de force, selon 6 conditions : (baseline, VCP bila-
térale : talons, avant pied, toute la surface, VCP unilatérale :
pied droit, pied gauche). La vélocité et l’amplitude dans les axes
antéropostérieurs/médio-latéral (AP/ML) ainsi que la surface du
centre de pression ont été enregistrées et analysées selon 5 fenêtres
incrémentées toutes les 2 secondes pendant la VCP.
Résultats Les tests préliminaires ont permis de constater une
variabilité des RP-VCP dépendamment de la durée de la stimulation.
Discussion/conclusion Des mesures supplémentaires seront donc
nécessaires pour valider la portVIBplate et déterminer l’impact de
la perte de la sensibilité cutanée plantaire associée au vieillisse-
ment et au diabète chronique.
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